· Quelques précisions pour le déroulement de la séquence :

On peut préciser aux élèves que la séquence permet de travailler la notion « Mythes et héros » du programme culturel du cycle terminal. Pour aider la classe à mieux appréhender cette notion, on leur demandera de rechercher et recopier la définition des mots « mythe » et « héros », en français ou en espagnol.

Le premier document de la séquence (la photo du livre Cuenta conmigo Terminale p.145) est volontairement donné sans trop de précisions sur ce qu’il représente précisément car l’objectif est d’éveiller la curiosité des élèves et d’entretenir le désir de savoir de quoi il s’agit exactement. C’est une façon de mobiliser et de maintenir leur attention. 

A la légende portée sous la photo et au cadre contenant un petit texte explicatif sur  ce que sont les Castells donnés par les auteurs du manuel dans la page, on préférera  reprendre le titre donné à la page (« Hacer posible lo imposible ») car il va permettre d’ancrer le commentaire sur le plan symbolique et c’est ce que nous voulons cibler ici.

On commencera par une phase d’observation attentive, puis un temps de description de ce que l’on voit et on terminera par un commentaire des valeurs véhiculées par cette image (la cooperación, la fuerza, la unión de todos, la ayuda mutua, la solidaridad, el trabajo en equipo). 

Ensuite, on procèdera au visionnement du document 2, que l’on présentera comme réponse aux interrogations des élèves, sans en dire plus, de façon là encore à maintenir la curiosité éveillée. On donne une consigne de travail : →Decir a qué corresponde la foto del libro y explicar qué es con el máximo de detalles.
Le document est d’une durée importante (9’43’’), ce qui permet d’exposer à la langue. Le visionnement du support par le vidéo projecteur permet d’avoir une image plus grande et donc plus impressionnante encore (notamment pour tous les gros plans sur les visages des participants). A ceci s’ajoutent la musique et la présence de la foule excitée ou totalement silencieuse, ce qui accroît le côté spectaculaire de la manifestation.

On listera au tableau les informations données par les élèves, sous forme de mots clé. On leur demandera comme travail à la maison de rédiger une présentation des Castells, en articulant leurs idées. Pour aider les élèves, il est également possible de donner quelques photogrammes choisis avec soin. On peut relever par la suite tout ou une partie de ces productions pour évaluer le travail des élèves. 

De plus, les élèves auront à apprendre pour le cours suivant les mots portés au tableau. Ils devront être en mesure de présenter la manifestation culturelle lors du cours suivant.

Enfin, on peut leur demander de donner leur avis sur cette tradition et de le justifier en quelques lignes. C’est un exercice d’entraînement qui prépare aux tâches de fin de séquence.

Par la suite, on abordera l’étude du texte intitulé « Clarisa y el ladrón ». Une fois la première partie étudiée, on fera mettre en voix la partie dialoguée entre Clarisa et le voleur. Cette mise en voix du texte va permettre de vérifier la bonne compréhension du support par les élèves (à travers une intonation suggestive ou très expressive) et ce sera aussi l’occasion d’un moment de plaisir partagé avec la classe (plaisir de jouer les textes, jouer le rôle de…, jouer avec la musicalité de la langue). Ces moments de jeu et de plaisir partagé sont très importants (du moment que les élèves sentent qu’ils ont le droit à l’erreur et que le professeur les accompagne dans ce travail qui est exigeant) car ils entretiennent la motivation de l’élève et accroissent ses capacités de mémorisation (on retient mieux par le plaisir que sous la contrainte).

On brossera le portrait psychologique de Clarisa et on s’efforcera de dégager une conclusion sur ce conte qui montre l’enseignement qu’il contient pour les lecteurs. On peut retenir les pistes suivantes :

· El rechazo a la violencia como respuesta a la violencia, un comportamiento raro y ejemplar que permite evitar un drama. La importancia del diálogo y de la sangre fría para poder solucionar ciertas situaciones tirantes.

· La dureza de nuestro mundo que puede conducir ciertas personas a ser delincuentes. Los motivos que incitan los delincuentes a cometer delitos.

Après, on pourra utiliser le document 4, le dialogue entre David et Silvia sur ce qu’est être solidaire, comme support d’entraînement à la compréhension de l’oral telle qu’elle est envisagée dans les épreuves du baccalauréat. Lors du commentaire, on pourra insister sur les différentes formes d’engagement possibles.

Le document suivant, la vidéo de l’ONG Acción contra el Hambre, pourra susciter un peu plus l’attention des élèves si on ne le donne pas à voir en entier au départ. On peut ainsi couper à 0’48’’ pour demander aux élèves d’imaginer la suite possible. On fera voir la fin pour valider ou invalider les hypothèses émises par les élèves.

Lors du commentaire, on insistera sur les éléments suivants :

· L’absence d’éléments dans le décor pour focaliser l’intérêt sur l’expérience en elle-même (pas de distracteurs d’attention) ;

· Le moment où apparaît la musique, cela correspond à un moment très précis au niveau du sens (position stratégique) : la musique s’entend exactement au moment où les enfants commencent à partager les sandwiches. Elle met en valeur l’acte de partage qui semble spontané et naturel chez les enfants ;

· Les phrases de la fin qui nous amènent à réfléchir sur nos choix d’adultes. On les commentera de façon exhaustive. Ces phrases ont un fort impact : elles sont placées au centre de la page (positionnement stratégique) ; la première exprime un paradoxe incroyable (« un mundo con capacidad para alimentar al doble de su población  y al mismo tiempo 35 millones de niños que mueren por desnutrición aguda cada año ») ; l’avant dernière phrase, laconique et ponctuée d’un point qui tombe comme un couperet, est un constat sans appel (« Deberíamos aprender. »). C’est l’enseignement à tirer de cette expérience, une vraie leçon de morale aussi qui nous rappelle à notre devoir de solidarité envers les Autres, notamment les personnes les plus vulnérables en situation de détresse aiguë (ici, les enfants du Tiers Monde) ;

· La finalité de cette expérience qu’il faudra faire exprimer : Los autores quieren sensibilizar sobre… ; recuerdan que… ; quieren que entremos en contacto con ellos, que nos hagamos socios, que hagamos donativos, que colaboremos con ellos, que apoyemos la ONG…
On invitera les élèves à donner et à justifier leur point de vue sur la capacité de cette campagne à attirer l’attention et aussi à convaincre pour juger de son efficacité et de son impact potentiels. Ce sera à nouveau un temps d’entraînement à l’expression écrite.

Pour finir, on étudiera le dernier document de la séquence en tenant compte des axes de sens suivants :

· Cómo se siente María Ángeles Escribano Martínez (triste, pesimista, indignada, frustrada, impotente, inútil) ;

· Por qué se siente así (le afectan las campañas ; considera que las necesidades son demasiado importantes ; pone en tela de juicio el propio funcionamiento de las ONG y su falta de transparencia). L’accumulation de questions reflète les nombreuses interrogations et les doutes de la lectrice de la revue El País Semanal.
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